
Le président Philippe Tuccelli (à g.) et l’entraîneur Jérôme Corda sont prudents avant
le match décisif de samedi.
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Par André Boschetti 21.03.2018

Lutry-Lavaux veut d’abord le titre et ensuite
envisager la promotion
Volleyball Un point suffira aux Lutryens samedi contre Volero pour être
champions de LNB.

Trois ans après avoir demandé une relégation volontaire en LNB, Lutry-Lavaux
s’apprête à revivre une grande, et peut-être inoubliable journée de volley, ce
samedi. Le club vaudois, désormais présidé par Philippe Tuccelli, s’est en effet
offert la possibilité de disputer, dans sa salle de Corsy (18 h), une vraie finale de
championnat face à Volero Zurich. Mieux même puisque, avec deux longueurs
d’avance sur son adversaire avant cette dernière ronde, il pourrait se contenter
de perdre au tie-break pour fêter ce titre. «C’est vrai, confirme Philippe Tuccelli,
nous sommes en ballottage très favorable. Mais il va sans dire que les joueurs
entreront sur le terrain avec un seul objectif en tête: la victoire!»

Cette consécration n’était pourtant pas un but en soi au coup d’envoi de la
saison, il y a six mois. «Disons que ce formidable parcours est une demi-
surprise, sourit le président lutryen. Avec une équipe jeune, sans renfort
étranger et composée pour moitié de joueurs du cru, nous avions terminé
l’exercice précédent à une encourageante troisième place. Nous nous sommes
donc dit qu’en gardant ces éléments et le même excellent coach qu’est Jérôme
Corda ce groupe ne pouvait que poursuivre sa progression. Mais bon, pour être
honnête, je n’imaginais tout de même pas les voir accomplir un exercice aussi
remarquable.»

Dominateur du groupe Ouest avec douze victoires pour deux défaites, Lutry-
Lavaux a pu aborder le tour de promotion – qui rassemble les quatre meilleures
formations des deux groupes de LNB – avec un bonus de trois points. Tout
comme Volero. Et, là encore, dans un mini-championnat pourtant plus relevé,
un seul faux pas est venu sanctionner une équipe qui ne cesse d’épater. Là voilà
aujourd’hui à deux sets seulement du titre. «Lors du match aller, à Zurich, nous
l’avions emporté 3-0 mais ce résultat ne correspond toutefois pas à la vraie
valeur d’un adversaire qui était privé ce jour-là de son passeur. L’opposition que
nous trouverons samedi sera plus relevée», prévient Philippe Tuccelli.

Le président lutryen aborde le défi avec confiance. «En plus d’être jeune et
ambitieux, ce groupe vit très bien ensemble. Cette solidarité a d’ailleurs
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constitué l’un de nos principaux atouts tout au long de la saison. Au même titre
qu’une force offensive proche du niveau supérieur. J’espère juste qu’il y aura du
monde, samedi, pour aider l’équipe à franchir cette dernière marche.»

Un titre devrait normalement être récompensé par un retour en LNA. Mais le
conditionnel s’impose selon Philippe Tuccelli: «Volero n’est, à ma connaissance,
pas intéressé par cette promotion. Et nous? On y réfléchit. Swiss Volley a accepté
de nous accorder un petit délai de réflexion supplémentaire pour décider de
demander, ou pas, une licence pour la LNA. Si les joueurs se sont montrés
enthousiastes à l’idée de relever ce défi, nous nous devons, de notre côté,
d’assurer le coup financièrement. Pour cela, nous devrons réussir à plus que
doubler notre budget actuel (ndlr: 80'000 fr.) pour le porter à quelque 200'000
fr. Ce montant est nécessaire pour engager les deux ou trois renforts étrangers
qui nous permettraient de ne pas vivre un exercice trop compliqué au niveau des
résultats. Mais bon, le moment n’est pas venu de songer sérieusement à cette
éventualité. Notre esprit et notre énergie sont focalisés sur ce match de samedi
et un titre de champion qui constituerait, à mes yeux, une récompense méritée
pour Lutry-Lavaux.» (nxp)
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